
 
Je m’oppose au projet GNL/Gazoduc car il aura un impact inestimable sur l’écosystème 

terrestre et marin du Saguenay et menace sérieusement sa biodiversité! Au long de ses 782 

km, allant de l’Ontario au Lac St-Jean, ce pipeline mettra en danger l’habitat de 17 espèces 

vulnérables, menacées ou en voie de disparition. De plus, l’exportation du gaz liquéfié 

implique 6 à 8 passages par semaine d’un super-méthanier dans le fjord, ce qui mettra 

directement en péril la survie des bélugas du Saint-Laurent. Le méthane étant un puissant gaz 

à effet de serre, ce projet remet en question la survie de ces espèces animales et de la flore 

locale, mais aussi, dans une échelle globale, il contribue à aggraver l’urgence climatique et 

remets donc en question la survie de l’espèce humaine et sa pérennité dans cette planète! En 

2020, un projet dont l’ampleur des dégâts environnementaux est d’une telle grandeur ne 

devrait même pas être proposé au sein de notre société. Pour le peu de biodiversité restante 

sur le territoire québécois (et mondial), il est impératif de la protéger. En tant qu’humains qui 

vivont sur cette planète terre au même palier que toutes les autres espèces vivantes, il est de 

notre devoir et responsabilité de ne pas nuire à ces espèces. Nous valons mieux que ça et la 

transition énergétique doit se faire d’une autre façon, sans aucun doute. 
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